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Violents combats de chars 
au sud-est de Bayeux 

Les Allemands ont lancé des contre-attaques à l'Est de l'Orne 
et dans le secteur de Caen 

L'AVIATION DU RE1CH A POURSUIVI SON OFFENSIVE CONTRE 
LA FLOTTE DE DEBARQUEMENT ANGLO-AMERICAINE 

Quartier Général du Futhrtr, S. — L* Haut Commandement de* force» armera allemande» commu­
nique : 

Sur la ««ta do la Nermandle, H m u m i a réumi, »n dépit des partaa «levée* qui lui ont été irtligéa», 
par laa attaquée daa tereaa navale* allemand** et d* fa Luftwalfa, A oeniclidsr *a téta d» pont 

A l'eat d* l'Orna, netr* oontm-attaqu» a gagné aneera du terrain. Partie» d* la ttta de pont à l'ouaat 
de l'Orn», de* foress blindât» annami** ant attaqué Bayeux par un meuv*m*nt enveloppant *t ont pro-
ireaaa an diraetlen d* l'eueét et du luo-ouni. Ellea ant été intercepté*» a environ i« km. è l'*u**t d* la 
»••'•• . m » _ . „ 

No» peint*» blindé»» qui ont paué à la aontra-attaqua an partant du aaetaur da Caan «ont »n(a(**a 
a préaant dan» d» violenta combat» au «ud-att d* »«v»ux L'snnsmi. qui oper» en direction nord et aud, 
venant de la téta de pont de Ste-Mare-rCaliae, n'a pu réaliser qu'une légère avanoo en présence de la rétia-
tanoa opiniêtr» da no* troupe*. 

Au u n i d* la e«t* E*t d* la pénlntul* d* Chwbourg. d»s v*d*tt»a rapide* ont ooulé dans la nuit du 
7 au • Juin un aroi»»ur »t un contr»-torpill»ur» ennemi». Un sooond eontre-torpillaur et une penloho do 
dabarquamant ehar*é» de tank» ont été gravement »ndommagaa a aoupa da torpille*. 

La nuit dernier», noa vedette» rapide* ont ooulé, dana la mtme lene maritime, deux gre» navire* d* 
débarquement d* 8.200 tonnai qui taisaient partie d'une formation ennemie. Noa barrage* de mines ne ces-
aent d» cau»er » <a Hotte de débarquement ennemie de lourde» perte*. 

O* «on eété l» Luftvratt*. mettant an ligne da* formation» d'aviona da oombat et de bataille a pour-
aulvl » V M un excellent réaultat, «»« attaque* eontre la flotta da débarquement ennemie. 

' pendent la journée du 7 juin et dana la nuit du 7 au S juin, elle a coule six transport* déplaçant 
lu 000 tonnaa et une unité de débarquement, i n outra, quatre navire» de tranaport jaugeant plue da M.«M 
tonne» tt I navire» de débarquement tpéeiaux ont été gravement endommage*. Un eroneur lourd et deux 
•roiseurs légers ont été touché* par de* bombée. Des chasseurs et la D C A . ont abattu 4» appareil» ennemis. 

Commentant la situation militaire' »». 
sur le front dinvaaion. M. Martin, j - . 
Hs.'eos.eoen correspondant mu.- ..... 
taire, dû D.N.B ceolare que ia» fc.; 
•unitee anglo-américaines aèb*rquee»i « 
Jusqu'à .heure actuelle, mei tent i * 
tout en œuvre pour opérer 1* Jonc­
t ion de leur» pusiuous dan* 'a re-
*ion au Nord de Caen avec celle» 
établie» dan» le» environ* de 
Bayeux et de verrouil.er également 
ta péninsule du Cuteuua sur la li­
gne Carenlan-Leosaï. 
" o r » -rault M Hallensleben. une 
de* condition» primordiale» pour la 
«é-isate d'une telle u |* i»uoi i combi-
3 . de granue savergurs est i'occupa-

d u n ou île plusieurs 
approprie», devant ser­

vir de boa* aux operatiuna u l i eneu-
rea Leur occupation décidera, en et-
ïe t ' de la rèjealt* ou de 1 échec de 
celui qui e»i obligé d'amener hom­
me* matériel et ravitaillement par 
vole' maritime La chose est d autant 
Dlus importante lenvergure ne* opé­
ration* neceeelte lemp.ol de Hottes 
importantes et. partant de porta 
avant un profond tirant d'**u. C e*t 
BOUT 1 arme* dinvaaion une question 
vitale dont dépendra la réussit* ou 
l'insuccès. 

Les Alliés visent les ports 
du Havre et de Chertjwri 

Apre* trois Jours d opération* on 
•perçoit clairement q -e le* AnB.c-
amérloalna vlaent le* port» d u Ha-
m e t de Cherbourg. Il résulta d'un* 
.«f ie dordres du four - -
géographique* portant 
tlon» tré* nette* t 

le grand 

L'équipemeit 
des parachutistes alliés 

Le* parachutistes alita* et le* trou-

En Italie, la pression alliée 
se maintient 

La ville de Tarquinia a été abandonnée par les troupes allemandes 
•u r t* front d'Italie, la forte pression i n m m i i »ur no* troupe* d* **uv*rtur* a'ost maintenu* 

tout* la Journée à l'*u**t du Tibre dsns le eeeteur du littoral et de* doux * * * * * du laa Visa, aan» i 
noml ait pu réalkaoe de* *ue*o» notabl**. 

Ls vill* d» Tarquinia • été abandonné* par no* troupes De» autre* seoteur» du front, on n 
aucune opération impartant*. 

En repoussant sveo sueeés une entreprise amsreé» par des bando» ennemies contre l'Ile do Sr 
à hauteur d* as cet» dalmate, un bataillon do la division d* ornes»usa, ds is iraarana d* l'est st *ts 
saus I* commsndstn*nt du «apitain* Heerner. s'oot p*rti*ull*r*m*nt distingué. L* Wotttewawt eotonel 
Tom Qhurshill, ooonmanstsnt l'Ile do Lissa, a été fait prlaearnior. 

Sur le front d* l'Est, également hier, dea eentre-attaquee répétée» de* Seviet» **nt r*sté*« i 
tat, au nord-ouaat de «assy. D»» eombate d'ordre lossl se «ont produits au nsrd-*us*t d* Taras»» 
nadi*rs et grenadier» motorisés y ont anéanti un bataillon et un régiment antichar »*vi*tlqu*. 

•Ituoo 
•avlor*. 
anglais 

Le monument rnirranu» a COIN-
TES-lez-LIÉOE. gravement endom­
magé par le» bombe» américaines. 

(Ph. S ipho) 

1.694 tués à Marseille. 
258 à Nîmes 

t«on r»ptde 
porta de me 

de ctwteti 
dea mdaca-

bee» aux ma 

ront normand «ont à peu prèa équi­
pé* a» la mémo manière que laa pa-
racnut*at*aa alita* capturés, il y a 

chaussés de «ou liera bas à Uceta Les bombardements du 27 mai 
et de guêtre* d'étoffe crise et por­
tent un pull-over de laine à col roulé 
et une longue Jaquette matelas**»). 

?ourvu* d'une grande fermeture 
clair et de poche» *urcou*uea. Leur 

armement conenete aolt en une mi­
traillette semblable à celle qu'em-
ployent les Allemands, soi t an un 
fusil eerni-automatique auto-char-, Marseille 10 — De nouveaux es-

Seur La plupart possèdent, en outre, davreo aysnt été retires des décorn-
e longs coutelas et des coups-do-|bre*. le nombre de* mort* du bom-

polng américains. Tous les parachu-1 bardement du 27 mal s'élève main-
tlstes sont munis d'Importante»! tenant * 1.BS4 
quant i tés d'explosifs. Lon» du saut.! A film**. 1* bilan des victimes du 
le caeque d'acier leur sert de couvre- bombardement du même Jour est de 
chef, mais ils le remplacent plus'268 morts et 208 blesse*. 
tard par u n béret basque couleur Uei *>«*• > — 
de vin. 

Le ravitaillement emporté par I . rtrinre J . P i é m o n t rriarPP 

chacun d'eux suffit pour deux ou ** piinve ne rientum enarge 
trois Jours. Presque tous les a l i m e n t a u n • i r i i • 
sont préaroté» sous forme çomprl- fl. BoROSI M f o r m e r l e Cabinet 
niée : de la farine de gruau d avoine! 
des potage», du thé et du chocolat.! Amsterdam 8. — Un correwpon-
II faut mentionner aiuisl de» bloesidajit spéc'.sl de l'agence Beuter a 
d'alcool solidifié s t des pilules pouriBorne mande que le prince Humber-
déslnfecter l'eau | l o d'Italie a chargé Manoé Bonooil 

Dana renoruihle. l'équipement com-,de la formation d'un nouveau gou-
plet d un parachutiste allié, y com- veriiejnent. Bonomi aurait toutefois 
pria lea munit ions et les n a l l é e » exigé qu'A l'aveiiir. les ministres ne 
explosives, pèse environ 80 Kilos, prêtent plus serment sur la dy 
Comme en Sicile, les parachutiste» mais sur le pays. Au cours d'une as-
sont munis de petit* sacs contenantlaemblèe de dirigeants politiq 
dea cartes d Europe. Imprimées s u r i s été décidé à l'unanimité de ne plus 
sol*. Une Innovation : Ils s'entou- servir sous les ordres de Badoglio 
rent le cou d'un foulard bianc ou » i » 
Jaune phosphorescent, qui leur sert | Wash ington . 10. — Le> président 

rement à prend 

BASILIQUE DE LISIEUX. (Ph. S ipho) 

ls Islgny, contsctl De nombreuses unités de troupe» 
4e* troupes allemandes que ces d e u x | a v e c \9ut% troupes aéro-porteos at-jaéroportées ont encore été déposée* 
objectifs devslent encore être_ ai-1 terrles à Sslnte-Mére-Eglise et ce ! dan* les secteurs ds Caen. Bayeux 

angio 

objectifs w-
teints le eolr même de la première , e n occupant J a route longeant laiet carentan. 
journée j l ' m v * * i o n n e t ^ q - e > ^ r m m | ^ , ? p . a u t r ? p a r t l e l l r s t r o u D e ? o n l p a r m e r l~lfmmÊk do* nouveaux n * renforts ont été amené* sous la pro­

tection d'un violent feu d'artillerie 
'de la flotte. Les troupe* allemandes 
!ont également attaqué avec achar-
Inement cette troiwème T«eue d'*a 
•*aut. Ellea ont conservé leurs posi 

verrouillage sur la prea-

agio - amerii.».i« certainement pour consigne d at ie in-
«cupat ion i m m e - i d r e pAt l a reut, d e Saint-Lo. la côte 
" r . . f î ""P*:.1?-^!pueat du Cotentln Leur aml ler l* 

m e n t intensif et sur une a***» a« 
manœuvres qui suralent Isole »*< 
ports du resta du continent. 

Ces buts n'ont, pas été st te int* 
Au soir ds cette 
d'invasion, le* 1 
quées p»r air et pa 

lourde de m a n n e «efforce 
ment de soutenir es opérations. 

Lee troupe» aéro-portée* qui 
atterri aux environ* de Sa.nie-Méif- tiono 
Eglise et qui le 7 Juin se trouvaient qu'Ile de Cherbourg 

triéme Journée fortement comprimées et deman-
ivlalona deber- datent des secours urgent* ont . Jus-

mer, dlvisionsiqu'à hier mid. reçu d'importants 
Sont l f tout su p.'us sont encore en renforts en hommes et en matériel, 
«tat ds combsitre svec tous leur», La* pertes subies par les t r o i o - s 
moyens ne s* »ont guère approchées>aéro-portée* américaines étalent H 
plu* prés de ses objectifs que dans tel point énormes que la flotte d l n -
i* Journée du 6 luin dernier. Par vaston et la R. A. r . se virent dans 
endroits, elles en sont mèm* plus, l'obligation ji «mener nllco d'impor-
élolgnée* ! tantes forces nouvelles dans cette 

iregion menacée. Après avoir reçu ces 
N m i v a l l a e rlienACiliAX 1 renforts, les Anglo-Américains ont 
n o u v e l l e s aiSpOSUWM t e n t é d élargir leur» positions en d:-

« - ^oi,airt«r»tion de ce fait o n ! ' K U O n 8 u d et Nord. Au cours de 

atWa^jMggBagaas 
fà.rSrXS'i. o r e m ^ ' r o u n a s S t | «^direct ion_d.^Valognr-sairement des répercussion*. En el- P " 5 ^ m 5 " t . . . d V " f« 

* preu-

En direction 8ud 11 leur a été Jn-
alors qUe c'e»t 

ces régions que 
leur artlllerl* navale leur a donné 

Cro do l'ensemble de ses projeta. 
générai Elsenhoetsr se volt dans l'o­
bi 

l'embouchure de la Vire, elle* 
ont continuel lement attaqué Isa 
troupes fraîchement débarquées de 
l'ennemi, lea points d'sppul alle-
mand» entre Arromanche* et Port-
en-Bessin sont restés intacts malgré 
lea multiples attaques ds l'ennemi «t 
poursuivent la lutte . 

A l'est de l'Orne, les troupes alle­
mandes ont détruit d'autres force* 
ennemie* malgré le* renfort* ame. 
nés par l'adversaire à *** troupes 
aéroportée* encerclées en cet e n ­
droit. Les troupes o n t subi dans lea 
secteurs au nord de Carentan. au 
nord et au eud-oueat de Bayeux et 
de Caen. et au cours d* tentative* 
de traverser l'embouchure de l'Orne, 
des pertes extrêmement sévères. 

Comment les troupes 
d'invasion ont été préparées 
On apprend que les troupe* alliée* 

'adversaire vise »n par-
t d» cette région à prendre Cher-

_- gs l lon d amener un nomore tou-1^^ . »„»!— A«.A»,*«I—_ ' _ i ^ 
Jours plus gr»nd de forcée e t de p l u s f » f L^, , A ^ 8 i ° 1 " A J n * r i c m l n - * u « m * n - | d s s t l n é e » à 1 invasion avslent été Iso 
Importante* quantitéa de n m t i r i e l i t ï n t d heur* en heure. ; é M depuis 1» deuxième quinzaine 
«t d* ravitaillement aux endrol ts i l s 1 a t • • d* mal. dans de* campa spéciaux et 
occupés ou ne se trouve aucun n o r t . f ^ M M n i f l O - A n i e i * l C 3 i n t séparés entièrement du monde exté-
et dan* les région» ou ont stterr.i " * » w * " " * " * * * " * " " • ! rieur, afin d'assurer le secret total 
daa troupe* aéro-portées et qui sonii . . . . des projets alliés Personne ne p o u 
éloignée* de tout* rade utilisable r e C O l V C n t fl l l T i n « i r T a T I T « i v » - u e n sortir ni y rentrer. Ce n'est 
Une deuxième conséquence en e s t , ! C V " I T C U 1 ' » l U i p U I l a U l S q u a u c o u n des tout dernier» Jour» 
que la plus grande quantité d nom-' que lea soldats: furent Informés qu'ils 
ma* et de matériel qui devront, être, r x » r i T / \ v t » étalent destinés a faire partie des 
amené* dana cette région réduirai I C l l l U I 1 5 troupe» d'invasion. Leur transport 
nèeoasalrement 1* nombre ds trou- (vers le» l ieux d'embarquement s'ef-
pe* destinée» primitivement a occu-l Berlin. 8. — Au cours de l'aprêa-lfectua dana de» wagons * marchan­
der d'autres tètes de pont évsntuol-1 midi ds la soirée du 8 Juin, les trou-1 dise» fermé» Arrivés sur l'sérodrome 
Isa Une troisième conaéquencs en pe» d invasion anglo-américaine» ont lqul était occulté au point que la fu-
aet que 1» plsn ds tout* l'entreprase,renforcé leurs efforts pour contenlr;eelage de l'avion qui allait les em-
a. au point de vue tempo, subi un;lee contre-attaques allemandes Dlm- ipor ter était a peine vlalbls. ils fu-
cesatretemps appréciable. portante» formationa de bombardlers| rent obligés de descendre on vileaso 

britanniques ont attaqué, ainsi que de leur wagon pour prendre vises 

de signe de reconnslsaance Une a u - | R o o g . v . l t , , annoncé que C'*«t entre 
tre innovation est le psrschutag* d e U . s » . i» ta i , , , I U i K ^ v h . i n » . i . 
anéclallstea dont le rôle se l î m l u ** ' e t ** ** J u l l l e t prochain que 
? l ^ r e S i . m état d e . ^rWnS? J w " A ~ i ' - , *~ A ^ a ' '"' ~ ~ * ~ m -
automobilss allemand» capturé». 

Le Conseil des Ministres 
dissout les Chantiers de Jeunesse 

IL P R O R O G E D ' U N A N L A LOI 
S U R LES L O Y E R S D ' H A B I T A T I O N 

A D E N A I N 

Trois employés 
sont délestés 
d'une somme 

de 1.350.000 francs 

Diverses quest ions touchant l'or­
dre public et le ravitai l lement o n t | r t l C M i l i l S I E TiEC 
é té étudiées à la suite de l'attaque | U l o T U n i D l X ULO 
anglo-américaine »ur les colea nor-i 

généra l d* Osuille lui rendra vi­
site. 

L'ASPECT TRAGIQUE 
DU CHAMP DE BATAILLE 

par deux cyclistes 
Paris. 10. — Le Conaeil dea ml-qu'en raison dea clrconatance*. Ui n J ^ t r o t j ^ s m m n r e j ' a o i t ' a e m &»"-

nistres s'est réuni hier à Paria, s o u s loi sur les loyers de* locaux dturtrl-, talent deux sacs contenant l s soooo 
la présidence du chef d u gouver- t a u o n serait prorogée d'un an. fr destina» a ls psye de* ouvrier* 
neraent EMPLOI DU PERS01WEL 'téun.tt*^éï^deu?cycii^- ont 

| Sous la menace d'un revolver, le» 
'agresseurs s'emparèrent des deux 
I précieux sacs «t de leur contenu e t 

îg lo-americaine sur les cote* n o r - i _ . _ _ _ _ _ , , , _ _ f u T 4 . , c » r I > r r . i . e . c i P r , r * n t '» f u , * e sur leur machine, 
aride» L* Conseil a pris des dis- ENTREPRIS ES I I V U U S T R I E L L L S ; » » ? * » v o , r n u * t r e ""«rapéa 

nn^itinn» nnnr aAaurer les commu-l U n « enquête est en cours en VUS 
^ c . t w ï 8 r n i , ! f l m r ! ! n t « M - Bichelonne. ministre de la Re- d'Identifier le* . u t e u r . d* cet acte. 
u icat ions les plus importantes^ const i tut ion, a fait part au Conseil ~~ ' 

Sur le rapport d« M-Marce l Dea'..Ique \e personnel momentanément : Cité du Vat ican. 10. — Le S o u -
minis tre du Travail et de la Bol i - idjjponjoij a a n g diverses entreprises verain Pont i fe a reçu e n audience 
darité sociale, il a été décide <niê industrielle» sera employé aux tr»-;M. rraxer. premier minUtre d e 
> s Ctoantiers de Jeunesse s e r a i e n t v a u x ^ déblaiement et de recons- Nouvelle-Zélantte. et le général 
d issous et les j eunes g e n s requis aui truction. Alexander 
titre du travail obligatoire pour êtrej 
employés à di l férentea l âches en: i = » B = = a n n B a x a a a iiimii , i i = s 
France. 

^ygî''M'°'aiOrflonnance du 9 juin 1944 
DTGÏNSTOJO 'relative de l'heure de police 

AUFUEHRER et à. l'interdiction 
Toklo, » — Le premier ministre , . 

nippon le généra. T*)o. a adre*«é <$& C i r C U l a t l O l l C O n C e m a n t 
Jeudi, un mesasge d'amitié au Fueh-

Z£2T*^£Zïi£Z la population civile 
«n» mu la» n r a b i s K u n aoglo-euno- » • • » • • • • . • • m •• i »a»»x»»»»x«»»»»»»ax»»j 
rteslna. A oe t t» ra«m* occaaloo. il 
renouvelle l ' — u r s n c * de la collaoe- BriixeUea. » ^ - t e y « 3 > J « Ç J * * » ^ J ^ 0 concernant 1* popu-

. > „ „ .1 i n i . n i i u n i n i voir» qui m o n t été confère». ] o r - l a t w n civile, 
ration du Japon kl •anéantissement d 0 n B e ' * p 0 U r l a B e , , ^ , . e t te norrl 
de l'ennemi commun. d e J a Jargjjcsj C e qui sui t : 

U n correspondant de guerre aile- é ta i t celui des innombrables cada-
mand é c r i t : « Après 48 heures, lehrres de soldats ang la i s e t cana-
c h a n v de batai l le au sud de l'es-1 dlena. J'ai compté p lus de 3.000 

L'ESPAGNE NE MOBILISE PAS 
I L - T o u s les restaurant* e t 

débita de boisson devront reater 
fermés entre 22 heures et 5 heures. 

$ 2. — Il est interdit aux civils 

Le Commandant militaire 
pour la Belgique 

et le nord de 1A France. 

Les circonstances générales 
du moment ont rendu 

cette mesure nécessaire 

Madrid. 8. — Les mi l ieux autori 
s e s espagnols d é m e n t e n t c a i e g o r i - d e quitter leurs habi tat ions entre 
quement lea informations sensation- 23 h. 30 et 5 heures 

nelles Publiées à r ^ ™ B ' r , £ i L i i H f I $ 3 Des dérogat ions aux lnter 
„ „ prétendue mobil isat ion e n Espagne. •;.. ™ t « m m i t m > i«« s i e t ] « 

tuairrT de la Se ine présente u n i m o r t . a l l i é . , p u l l J'ai a b a n d o n n e suite à l ^ v a s i o n j n n'y a « « j r ^ S T E i ^ a ï ^ p i r ^ 
aspect tragique. Les format ions!Le nombre de nos h o m m e s tué* derniers jours, riréclse-t-on encore. , . e ^ e t d e s m o t i t i s é r i e u x , | ^ 1 - ^ ™ a n y " _ O I

m i " i a f l l
e - J î L , * 

aéroportées ennemies ont subi, sur-1doit se compter par dizaines de ni coneeil extraordinaire de» m i n i s - l ê t r e autorisées par ^t»tAtion\^ft^krY^ur^^rS.û^j7^ 
tout a u m o m e n t où ellea tentèrent i mill iers. J e n'ai rencontré que peu très, n i aucune mesure except ion-1^, . , ,^ é m a n a n t de laKreiskomm%r^l t , n \ i c t ion à» i* VuriTl . T ^ , t . w 
de pénétrer à l'Intérieur du pays , ide Canadiens prisonniers. 'nelie prise par le gouvernement . d a n t u r compétente . TODulation civi le n^^SïïL*! 
des rtes ènormea. Plusieurs grou-i , s a _ T * « infractions aux disno- ™ . " ' souisgi»» . 

-' s 4. — Les îniract ions aux a ispo P a r g u i t e d e s djjnoslt ions de ce ' t e 
s i t ions des « 1 et 2 a e « m t punies o r d o n n a n c € r e x p l S t a r i m ultérvsti 
d emprisonnement et d amende o u ! r e d e certains endroit» A. r>'.iTe. 
de l'une de oes pense , .euleenont i ^ u q u e ' e ï S ^ t s f a T b o I t i ï « f ï u h 

S 5. — L» présent* ordonnance lest, sinon rendu impossible tout au 
entrera en vigueur le Jour de sa !moins rendu plus difficile.' 
publication. I Eu égard aux circonstances ac-

•«•„ ^ i n . M n > „ „ ! o h r t v „ u , tuelles de la guerre et surtout aux 
w n r d î S S i J - T ^ n 4 a o ï t " ^ f î S PO«rtWllté. v i u l e s dé la population ^ „ i ? i 7 Î 2 ? i ^ r V w , n . i r I riu rvSrf i o u v r i è r e - » t s t inconcevable que Bul le tm des Ordonnance* du Com cer ta in . m i i ie , i m . J „ „ .„« .mm-,J~Z 

nilr,rf.»,t mi i i t . ir» o» faorimii» " " r " 1 " "iii ieux ou pays t a m i s a i t 

pes o n t é t é anéant i s au cours de la 
nui t m ê m e d u débarquement A u 
cours de 1* Journée, d'autres Ilot* 
de rés is tance o n t é té progressive­
ment é l iminés . A mesure que s e 
déve< ppait la batail le, la région de 
débarquement se couvrait de tombes 
Improvisées d e parachutiste». D e s 
mil l iers de c e s mont icu les de terre 
surmontés de casques américains 
o u britanniques d o n n e n t a u pay­
sage u n aspect traf ique. Partout , 
des armes et des équipements entre 
les débris de p laneurs e t d'avions «lo-sméricaine* ont a peine pri* pied 
•iT i ._?_!-•• i i - . T T i - i l *± L_.I.iL-JZî »" r une petite parti* d* no» côtes que 
de t r a j i a r ^ J a m a i s le so i rKinriandi l e a r a d l £ , é t r a n B é T — , t di**ident** 
n'a b u a u t a n t d e s a n g qu'au coursiexhortent les Princal* à saboter les 
dea premières heures du débarque-: usines, les centres de ravitaillement. 
m e n t anglo-américain. Iles moyens de communicat ion et 

D'autre part. 1. l i eutenant ^ t j K «Sx* £ £ ' s t S i f . ' . - , t ? o U p « 
d len G e o r g e Mac Donald, capturé i ana1*-améri*ain** fralah*m*nt dé-
près du Havre, a déclaré : barquées. 

c Au m o m e n t de notre départ de » Si par malheur, eartalns F'sn-
Grande-Bretagne . on n o u s avait »» l , . * '» v "*'* n î î * •I* n - î t* W ^ Î I ' . . - . 
a«*iiré m » nnrr» i l . h a m i i a s n t I d* tell .» »x«lt»tl»n». ils «ttlr»r»l»nt 
assure que notre débarquement |'»n»«mbl* d» la population d** 
s'effectuerait rans peine, u n e Im- rcprèsaili** qui dép»»»»r»l*nt *n hor-

UN 
de la Milice du Nord de la France 

m a n d a n t militaire. 

portante tète d e pont ayant déjà 
é té const i tuée. 

Mais.- lorsque nous s o m m e s arri­
vés e n v u e de la cote e t que 
n o u s avons pris pied, u n spectacle 
effroyable s'est offert à n o s yeux. 
Partout , les p lages é ta ient cou­
vertes de débris de péniches de 

r*ur tout o» qu'il a*t psMlbl* 
d'imasirrar, 

> Au temps de* mitrailleuse* et 
daa avion*, au temps do* lance-fiam-
ines et de* char* de combat, la tac­
tique des franca-tireur* a la manière 
d» 1IT0 constitue un enfantillage al-
nlatr* un anachronisme lmbecue 

9e fascicule ^ IHUK-U* 

ne» frsnçaises aux soldst* angio-»*-1 d e s Ordonnonces du CJommandant 
a ^ ~ t * i - * l r r ~ r . U ^ r . * r , r , ! è ^ . " f , ' ; ^ i m i » t * > r « - S** fascicule, N» 3) . du 
raîferrT i A m é f i q " Î V " S " d o V s avril 1 9 4 J ( B u l l e t . . n d e , Ordon-
viet* ont souhaité* et rendue Inèvi- nances du Commandant militaire. 
tabla et qu'ils poursuivent mainte- 100e fascicule, N- 2) et du 23 sep-
nant la rage au cesur. dans i s t t e n t * | t e m b r e 1943 (Bullet in des Ordon-
e t dans l'espoir d'un impossible mi- rushees du C o m m a n d a n t militaire. 
h**1*- * :109e fascicule. N ' 1). relative* à 

LA MlLlCI FRANÇAIS!, [l'heure de police e t à l'Interdiction 

que bon nombre de leurs comoa-
tr.otes ont à supporter. 

Dans le cadre de ces mesures , i l 
sera éga lement procédé à l a ferme-
tu.-e d'une série d'établissements de 
débauche bien connu? e n ville, é ta­
bl issements qui n'ont Jamais res­
pecté les prescriptions e n maMèrea 
de ravitai l lement édictée* par les 
autorités a l lemandea et be lges e t 
qui, aux yeux du public tout entier 
se sont toujours montres obst iné­
m e n t încompréhens i f s au sujet de 
la s i tuation générale 

Même au seul point de vue d i s 
difficulté» de transport et de ravi­
tai l lement créées 4 la su i te dea at­
taques terroristes aragio-amérirai-

Dan» les première! heures gui «on. à son choix. L'excuse n'est p e * i n e * U est inadmissible dé supporter 
suivirent la mise à terre des para- ic tus intraisembiable oue celles dont ?'"* longtemps un pareil compnr-

tement . 

DOUCHE RÉFRIGÉRANTE 
. Un* telle att i tude du point de ' cliuhstes alliés et le débarquement il use depuis de» années. 

débarquement, de chars *t d'avion* : vue miitt»tr». **raii «b*olum*ui, sur la l i ttoral , Routes les radios Jsfau. il est trop facile d'irossttari 
de transport déchiquetés par les nulle. Le seul résultst que l l e produi- dissidente» turent atteintes de\et les événements sont trop graves] 

spectacle > plus atroce ralt serait d* provoquer l'exécution eJe*Iirej. Longuement les speakers \ pour plaisanter... 
^ ^ î t . r . ï ^ i ^ T n ^ r t ' r S . ' ^ û r n é e «>xo«afênt dans u n e fièvre rrtom- On note depuis vinçt-quatrt Ae«-
ain». ic gaat* cr lœint l d un* p o i g n é e | n h n „ t r „ntn„, r^n*,, „ n n m i r ' J z ~ 
d «garé*. M. Marcel DÉAT 

s'engage dans la Milice française 

pftanté notant comme un succès r es des symptômes de réserve sinon' 
sans précédent et une prouesse de déconvenue chez les Alliés..' 

d'oie grande bataille 
aa vrai tus du mot > 

et de* p o r t i o n , a . l'arr.ére.idépart quia» purent constater « u ' C * L . ^ ™ ; , „ „ „ , , 
è an» militant» d* rejoindra las for-

Une aventure terrifiante En taisant le point, on peut, pour 
1* reste, constater tout d'abord que. 
pour 1* moment actuel, il n'est pas 
encore question d uns grsndo ba- Lea Journaux suédois publient desjnslent lea navires de débarquement 
tail le au vrai «en» du mot. Il est premiers rapporte «ur le* combat* qui approchaient d* la côte s 
toutefois k souligner ou» les contr*-|qul ont eu lieu mardi mat in «ur la* La résistance allemande inatten. 
attaque» allemandes se des» nent aux côte» de la Manche : lea première* du» a provoqué un grand désarroi 
endroit» ou 11 s'agit d'Intercepter | formation* d'assaut allié*» qui pri- parmi le* navires transportant 1* m i ­

rent pied *ur 1* oût* française ont|t*rtel pour le* formationa d'infan. 
• t * presque entièrement fsuchée»|terle débarquées. D* c* Ia«t oes der. 

s t do retenir le* troupe» ennemies 
débarqua** Jusqu'à l'heure actuelle. 
d* permettro leur déploiement tout 
en l imitant cependant leu 
aux pointa d'intersection 
gioii» qu* 

sct lon 
des 

commsndement 
â l l smsnd corasldèr* comme théâtre 
d opérations 

Dans 1» cadre d» ces manoeuvre* 
s s situa la contra - s tuqua sl lemande 
qui s» développe depuis la région de 
Caan contre iadversair* qui *e 
trouve à environ 8 i m . au sud-est 
d* Bayoux Ls* intentions ds 1 état-
major allemand sont évMenteo lors-
qu*. dana cet ordre d idée*, on cen-
stdér» le* événement* qui oo *rnt 
déroulés e t qui as déroulent encore 
à l'oat d* lOrne D*n» o* cectaur. 
laa Allemand» ont nettoyé l'embou-
churo du fleuve e t ils «s préparent 
4 mettre hor* d* combat c* qui 
roart* ds* unité* dos troupos *éro-
portéo» » t parachutiate» »nglo-*mè-
rtcalxM*. 

La ntaatioi à l'ouest de Bayeux 
Intéressant au plus b s u t point 

*»« cependant 1* développement de 
la Mttsataon à l'ouest d* Bayeux En 
es t endroit, la» Anglala viaant clal-

qul est r**t* une demi-heure ï l . ' r ï™ï 
n» téta de pont »Ulè«. est re- J S ? * 1 . * . " 
I tout à fait dèsompar* en An. ï i , ^ ! 0 - . ' ,*"• 
r«. Lor* d* son arrivée. 11 a dé- ! !£2 , "^ m e . n t 1 

par 1* feu do* arma* allemandes _ 
début de l'invasion » été une aven­
ture plu* ternble s t plus sanglante 
qu* ne s* pouvait l'Imaginer le plu* 
rude vétéran de guerre. Le» mitrall-
leuao* allemandes tendslent un filet 
meurtrier au-deasu» d* la grève Ain-
et constatent 1* plupart de* corres­
pondants britanniques. 

L* photographe britannique Bert 
Brand — 

sur un 
tourn* 
gleterr». Lors de son arrivas, 

Isré : • Ds l'sutrs côté d* la Man­
che, c'oat pire qu'en onfar. Le dé­
barquement A Aruno est u n s baga­
telle en comparaison d* ce qui s* 
pas** «ctuallemsnt 

L*a troupes allemande* ont éta­
bli un *v*t*»n» ds nids d* mitrall-
letwes qui est d'un offst terrible 

» Le soldst «liemand a fait prouve 
d'un «ang-froia remarquable et le* 
troup** sl lemande* ont attendu le 
moment que le* *old*t* aille» eus­
sent pris pied sur la rôts pour ds-
chsiner un oursgsn do feu sur .* têt* 

formations débarquées En même 

nieres *e «ont trouvées lana une al 
tuatton angoissant». 

Du côté allemand, on a t tond 
le moment propice pour ouvrir 1* feu 
a-vec 1* maximum d* destruction Les eertes de» premières formationa dé-

arquées aoot oxtraordlns'.rement 
élevée» et le pourcentage qui a été 
détruit des troupes aillée» est énor­
me. D» nombreuse* vedette» a as­
saut »e «ont heurtée* sux obstacles 

côte. Ds violentes explo-
lleu et ont entrsré se' 

acheminement des trou­
pes s t du matériel. 

Ls même chose se psssa sur la 
côte où lea nombreuse* détonation» 
des champs ds minas ts isa isnt pan­
ser a un tremblement de terre Le 
spectacle fut tel lement effrayant 
qu'on n'oaatt croire sa* yeux Par­
tout on n» voyslt qu* du f su et de* 
explosion» «t la terra *e déchirait de 
long an larg*. D* nombreuse» péni­
che* de débarquement ont été cou­
lée» ou Incendiée* par l'arttllsrls -
d'autres échouèrent sur la greva uu 
chavirèrent. En peu de temps, la 
mer n* fut plu* qu'un chaos d éps-

_ ves. de morta et de blessé». De r e m . 
tatnps, las canon» allomanda puon-breux Canadiens gisaient sur la cots 

tr ist isms "'«st pas d'obéir aux appela 
au nsaurtr* lances des micro» d* Lan. 
dr**, d'Alger *u d* Moscou. L* pa 
triotiem* consiste plus que jamais A 
fsirs l o n l u m i su Chil, qui en Juin 
t»*0. «ut srrsohsr notrs pays • * • 
flammes de la auarr» t I* Maréchal, 

s La* Frençai* n'ont pas à obéir 
S d'auurea qu* lui. Ils n'ont pa* A 
taira le Jeu de* provocateur* étran­
ger*. Il* n'ont p** A a* faire massa­
crer pour assurer ls triomphe d* 1* 
Ploutocrsti* et du Bolchevlsme. 

» Devant 1* monstrueux cynisme 
dont font aujourd'hui preuve no* 
prétendu* s allié» ». le» Français doi­
vent s* pénétrer de cette évidence : 

le* voix étrangères portés* 
par les ondes, tous les tract* clan­
destins, tous le* péroreur» d* caba-

trnmé-lret. «ont «u «ervice d'une même 

mations o» la Milice français* Son 
chef. M Marcel Déat. vient de don­
ner l'exemple en signant son propre 
engagement. 

Bien entendu, un* tell* décision 
ne signifie pa» 1» dissolution ou l s 
mis* en sommeil d u R N.P. Ce grand 
parti révolutionnaire trouvera là. au 
contraire, une confirmation de» prin­
cipe* qu'il» défend depuis qustre I t omes" las 
ans. face aux ennemi» d* l'Intérieur _ _ , TT. a n 
et d* iextértour. 

Plusieurs collaborateurs 
dls ts d* M Déat o n t aulvl «on exem-jcaùn*. Ils sont tous au servies d'un* 
pl*. propagande inavouable qui rats une 

UN APPEL DU RASSEMBLEMENT 
NATIONAL POPULAIRE 

Paris. 9. — ls ) Rassemblement Na­
tional populaire, dont le ministre 
du Travail D é a t est 1* chef, a lance 
un appel à s e s membres , leur de­
m a n d a n t de t a tenir prêts, au cours 
dé ces heures décisives,' pour la dé­
fense de l'ordre Intérieur de 'a 
France . 

Donnant sui te à l'ordre de M 
Darnand, toutes les forr s du parti 
qui s o n t prêtes à combattre, doi­
vent se Joindre aux format ions de 
la Milice. Lea membres des organi­
sa t ions de secours doivent M consi-

derer c o m m e mobil isés . T o u s ceux 
qui font partie du gouvernent, doi­
vent être prêta à démettre de leurs 
fonct ions les fonct ionnaires qui ne 
i empl issent p a s leur devoir e t col­
laborer le plus é tro i tement possible 
svec toutes les forées qui se trou­
vent au service de l'Europe 

L'appel se termine par l'assu­
rance de la fol inébranlable e n la 
volctoire de l'armée a l lemande, qui 
défend e t garde la culture ettro-
péenns militaire. 

Interdiction 
de tout trafic 

automobile 
chutes acaient pris pted en de nom- donner des précisions aux Commu-\ 
oreux points sur le sol français. ne» alors que mardi, il taisait avan-

Beaucoup de leurs auditeurs par-\ tageusement étalage des forces^ 
considérables maritimes, aériennes't 
tt terrestre lancées dans Vaventure.iUBS I A l l i e r , M r u 7 - M - D 0 f l K , 
Retendant sur les chiffres et suri , ., 
l" <""""' la Haatt-Lake et le Caatal 

tagèrent leur enthousiasme sans se 
poser cette question simplette 
t Comment des parachutistes l a » 
ces au-dessus d'une région pour­
raient-ils s'y prendre pour ne pas 
prendre pied sur son soi T » 

La question était de savoir com 
ment ces inévitables envahisseurs 
s'organiseraient et les avantages 
stratégiques qu ils apporteraient 
aux troupes débarquées Or après 
quelques jours, il semble bien que 
ce sont celles-là qui doivent venir 
au secours, pour les dégager, des 
contingents aéro-portés qui, malgré 
des renforts incessants, ne parvien­
nent pas à exploiter la tète de pont 
créée Cela dans les cas oit ils ne 
furent pas décimés, capturés ou 
annulés-

Mais les nombreux point* où se 
trouvaient ces kommandos para­
chutés donnaient et donnent encore 
l'impression d'une vaste réussite 
qui justifient, pour des ignares, les 
cris d* victoire décisive clamés par 
des speakers qu'a tn*rvè* une lon­
gue attente 

Certains ont largcmeiU dépasse 
les frontières du bon sens. Un 
speaker beige, bavant l'injure, an­
nonce gravement que, pour la der­
nière fou. U parlait d'Angleterre : 
l émission du lendemain aurait lieu 
en territoire be lge rrconasus... 
Après quatre jours U ne se gênera 
pas pour reprendre son répertoire 
d'insultes revu et augmenté au 
cours de quatre ans d'exercice. S'il 
manque d'excuse pour motiver son 
retard, je lui propose celle-ci : U 
attend son linge qui séché sur la 
ligna Itaginot ou sur la ligne Cur-

L'invasion reste une grande aven­
ture en dépit de l'optimisme affi­
ché par les milieux intéressés pro­
britanniques. 

Les journalistes neutres envoient 
des informations < désenchanteres-
ses ». Les populations du l ittoral 

Paris, ». — U n e suspension avec 
effet immédiat des automobiles « t 
vélomoteurs dana les départements 
ds l'Allier, du Puy-de Dôme, de l a 
Haute-Loire e t du Cantal , a été dé-

- cidee aux termes de laouelle tout 
anolots se rendent compte des per- trafic automobile et de ve loara tran 
tes énormes qu'il est impossible de quel que soit le earnuran» i.tiMlâ' 
diss imuler quand accostent dos 2 s " i n t e r d i t c " r n u r , n t u t ™ * 
natnres bondés de blessés. . , 

Ailleurs, c'est le correspondant}™, * V* " ^ " é Que d a n s ces 
de V s United Press s qui a d m i n i s - l < I U » t r e ^ " " « " é ? 1 * » P * r t * de 
tre la douche froide : des voix ?•" m P r *»- m « l i » Jum A 15 h., o n 
officielles avaient manifesté leurl"™1* . * * n ï îoramMtone sur tout 
surprise en même temps que leur , l c u l e Automobile ou vétornotetrr 
joie par suite du * manque de rédc-lC|U1 ** trouvera sur la ront» 
t ion des batteries allemandes du ht- Exception est fa i te pour la» <a-
toral » et concluaient . ftdtit>e»tent,|mions transportant d es vivres e t d u 
qu'elles avatent été détruites par les ravitail lement i l ' intenour daa 
bombardements. . . Or, el les sont en ville*. 
act ion maintenant, en l iaison avec 
les blindées allemands qui ont en- , 

gagé le combat, annonce ce cor­
respondant de guerre qui se trouve 
dans la zone d'opération... 

Nos compatriotes ont d'autres 
raisons pour mettre une sourdine i 
leur satisfaction et à leur enthou­
siasme et de ne pas s'emballer «M» 
Je début de cette (noasttm... Les 
2.000 morts de Saint-Halo et de 
Vire sont un avertissement lugu­
bre et redoutable de la contribu­
tion sanglante des civils à l'oeuvre 
d invasion qui a pris sont vrai visage 
d'horreur malgré son titra usurpé 
de libération. 

Il a été r*o*rnm*rsB)é aux auts> 
moMllstes «t otttantaura da " n u 
ttsar» «s tous rHurt—inat, «la M 

•vsnt MTtrnmmum t*. routa, supra* 
de leur 
M tas maauiia na sent pa» 

M. de Valera 
p r é a . t W «Je l'IrUneW 

Dublin. 10. — M d» Valera s 4M 
réélu présidant da l ' é ta t libre *n»> 

A. LSCLSXCQ. , lande par SI voix contra «T. 


